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POURQUOI

RATP INFRASTRUCTURES ?
UN NOUVEL IMMEUBLE QU’EST-CE 

QU’UN CSE ?
La réforme du Code du travail a remplacé les 

CDEP, CHSCT et DP par des CSE (Comités Sociaux 

et Économiques). Début 2019, 15 CSE (et un CSE 

Central) ont été mis en place à la RATP.

Techniquement et administrativement, RATP 

Infrastructures est une évolution du périmètre de GDI. 

Les élus qui siègent au CSE du nouveau département 

ont par conséquent été élus par les seuls agents de 

GDI. Mais jusqu’au nouveau scrutin (en 2021), ils 

représenteront bien sûr tous les salariés du nouvel 

ensemble. 

Sacro-sainte productivité

La transformation des ingénieries est une opération 

fi nancièrement fructueuse. La direction table 

sur 700 000 euros de gains de productivité. 

Avec 6,5 postes supprimés. Mais il est à craindre 

qu’on n’en reste pas là. Le projet ne le cache 

pas : « Cette performance [fi nancière] 

se développera progressivement à partir 

de la mise en œuvre. » Faut-il redouter 

des « rapprochements » OIT/VOIE, 

TDE/ISE ? Voire une remise à plat de 

notre ingénierie de maintenance ?

Du côté des fonctions supports, c’est 

toujours DIAPASON qui donne le ton. 

À terme, la disparition des équipes RH 

de proximité (à GDI) est prévue, au profi t 

d’une gestion centralisée (CSRH). 
À NOTRE AVIS

« L’humain disparaît petit 

à petit dans ces nouvelles 

organisations. »

Extrait de l’avis 

adopté par le CSE GDI

 CSE ?
La réforme du Code du travail a remplacé les 

CSE RATP Infrastructures
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À NOTRE AVIS
Opérations immobilières, 

accompagnement social 

au minimum, mise en 

concurrence favorisée, 

performance accrue 

sur les effectifs… 

La Transformation des 

ingénieries pose de nombreuses 

questions et nous engage 

à être vigilants. »

Les agents ont commencé à emménager à 

Val-Bienvenüe, nouveau bâtiment construit à Val-

de-Fontenay et baptisé du nom du constructeur 

du métro parisien. Depuis 2015 (projet ELYPS), 

il était destiné au rapprochement entre ING et MOP. 

Des agents de GDI le rejoignent donc sans avoir été 

associés à la réflexion sur les aménagements.

L’immeuble s’élève sur huit étages, offrant une 

surface de 32 000 m². Le bâtiment est labellisé HQE 

(haute qualité environnementale), mais il faudra 

en vérifier les promesses à l’épreuve des faits. 

En particulier la qualité des espaces de travail, 

alors que la nouvelle Charte d’aménagement 

des espaces tertiaires montre la fascination de 

l’entreprise pour les open-spaces et autres flex-

offices, avec l’ambition de mieux rentabiliser 

chaque centimètre du  patrimoine immobilier.

qu’on n’en reste pas là. Le projet ne le cache 

pas : « Cette performance [fi nancière] 

se développera progressivement à partir 

de la mise en œuvre. » Faut-il redouter 

TDE/ISE ? Voire une remise à plat de 

Du côté des fonctions supports, c’est 

toujours DIAPASON qui donne le ton. 

À terme, la disparition des équipes RH 

de proximité (à GDI) est prévue, au profi t 
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Notre département a un an, mais déjà 
une longue histoire. L’année a commencé 
avec sa création, pendant la mobilisation 
contre la réforme des retraites, puis nous 
avons basculé dans un premier puis un 
deuxième confinement. Ce numéro spécial 
fait un récit thématique d’une année que 
nous ne sommes pas prêts d’oublier.

Fin 2019, nous avons décidé la création 
d’un journal pour vous informer de 
l’activité du CSE. Le changement 
d’organisation réclamait un effort 
nouveau.  
Dès le deuxième numéro, début 2020, 
il s’est appelé ENSEMBLE pour signifier 
la réunion des équipes et la détermination 
des élus à représenter pareillement 
tous les salariés, quel que soit leur 
département d’origine. Le journal a été 
un témoin de l’année écoulée, s’adaptant 
aux circonstances, modifiant sa pagination 
ou ses modes de diffusion (papier, 
Internet) pour maintenir une information 
régulière.

Et maintenant, 2021. Une nouvelle 
année pour laquelle, au nom du CSE 
et de ses élus, je vous présente, à vous 
et vos proches, mes meilleurs vœux, 
et particulièrement une bonne santé.

ÉDITO
QUELLE ANNÉE !

Éric Turban, 
secrétaire du  
Comité Social et économique 
RATP Infrastructures

EMMÉNAGEMENTS, 
DÉSHUMANISATION…
Réorganisations et déménagements 
s’opèrent à la va-comme-je-te-pousse. 
Dans les nouveaux bâtiments,  
c’est le règne de l’open-space et,  
partout, la religion de la digitalisation.

C’est le grand flou.  
Pas d’infos, donc des bruits de couloir.  
On devrait déménager, mais quand ? »  
Cécile

JUSTE AVANT LE CONFINEMENT,  
LE CSE INTERROGE LES AGENTS.

POURQUOIRATP INFRASTRUCTURES ?

UN NOUVEL IMMEUBLE

QU’EST-CE QU’UN CSE ?La réforme du Code du travail a remplacé les 

CDEP, CHSCT et DP par des CSE (Comités Sociaux 

et Économiques). Début 2019, 15 CSE (et un CSE 

Central) ont été mis en place à la RATP.
Techniquement et administrativement, RATP 

Infrastructures est une évolution du périmètre de GDI. 

Les élus qui siègent au CSE du nouveau département 

ont par conséquent été élus par les seuls agents de 

GDI. Mais jusqu’au nouveau scrutin (en 2021), ils 

représenteront bien sûr tous les salariés du nouvel 

ensemble. 

Sacro-sainte productivitéLa transformation des ingénieries est une opération 

fi nancièrement fructueuse. La direction table 

sur 700 000 euros de gains de productivité. 
Avec 6,5 postes supprimés. Mais il est à craindre 

qu’on n’en reste pas là. Le projet ne le cache 
pas : « Cette performance [fi nancière] 
se développera progressivement à partir 
de la mise en œuvre. » Faut-il redouter 
des « rapprochements » OIT/VOIE, 
TDE/ISE ? Voire une remise à plat de 
notre ingénierie de maintenance ?
Du côté des fonctions supports, c’est 
toujours DIAPASON qui donne le ton. 
À terme, la disparition des équipes RH 
de proximité (à GDI) est prévue, au profi t 
d’une gestion centralisée (CSRH). 

À NOTRE AVIS« L’humain disparaît petit à petit dans ces nouvelles organisations. »
Extrait de l’avis adopté par le CSE GDI
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À NOTRE AVISOpérations immobilières, accompagnement social au minimum, mise en concurrence favorisée, performance accrue sur les effectifs… La Transformation des ingénieries pose de nombreuses 
questions et nous engage à être vigilants. »

Les agents ont commencé à emménager à 
Val-Bienvenüe, nouveau bâtiment construit à Val-
de-Fontenay et baptisé du nom du constructeur 
du métro parisien. Depuis 2015 (projet ELYPS), 

il était destiné au rapprochement entre ING et MOP. 
Des agents de GDI le rejoignent donc sans avoir été 
associés à la réflexion sur les aménagements.
L’immeuble s’élève sur huit étages, offrant une 
surface de 32 000 m². Le bâtiment est labellisé HQE 
(haute qualité environnementale), mais il faudra 
en vérifier les promesses à l’épreuve des faits. 
En particulier la qualité des espaces de travail, 
alors que la nouvelle Charte d’aménagement 
des espaces tertiaires montre la fascination de 
l’entreprise pour les open-spaces et autres flex-
offices, avec l’ambition de mieux rentabiliser 
chaque centimètre du  patrimoine immobilier.
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UN NOUVEAU 
DÉPARTEMENT

UNE NOUVELLE 
ORGANISATION

Vers une 
filialisation 
du GI ? 
La direction jure la main 

sur le cœur que l’enjeu est 

de construire un « GI RATP robuste 

et cohérent ». Mais le changement 

de cap radical que constitue 

la nouvelle organisation invite 

à considérer avec prudence 

les assurances données. 

Jusqu’où ira « l’autonomie » 

du GI que la direction ambitionne 

d’accroître ? Malgré les 

dénégations de nos dirigeants, 

la fi lialisation rode.

Une drôle 
d’histoire
En une dizaine d’année, les directions 

de l’entreprise ont professé avec le même 

aplomb tout et son contraire. Fin 2008, 

ce fut la création d’ING, fer de lance d’une 

ingénierie intégrée au service du Groupe RATP. 

En 2012, naissance de GDI, sous le régime 

d’une séparation comptable entre le GI et l’OT. 

Désormais, la fameuse « muraille de Chine » 

serait un « tigre de papier » et il faut 

au contraire fondre ING et GDI... ING qui, 

jusqu’en 2018, semblait promis à une union 

avec MOP. L’immeuble Val-Bienvenüe devait 

les unir, et un CSE (ING-MOP) les a 

offi ciellement... mais brièvement mariés. 

Cherchez l’erreur !

* Nombre d’agents « équivalents temps plein » 

(Projet, mai 2019) 

2938
agents* à RATP Infrastructures

1916 viennent de GDI

943 viennentde ING

79 viennent de MOP

C’EST PAS 
TOUT DE LE DIRE !
« La direction réaffirme sa volonté 

de s’impliquer dès l’amont dans 

l’accompagnement du personnel afin 

de veiller à préserver la santé physique 

et mentale des salariés concernés. »

Extrait du projet Transformation 

des Ingénieries Phase 2

Secrétariat général

Pôle gestion opérationnelle 

des actifs

CT

Voie

TDE

ESO

GIGP

Pôle réalisation 

des projets

CPI
Conduite de projets et 

intégration 

STF

ISE

OIT

Fonctions transverses

Direction technique

et industrielle

Coordination 

opérationnelle

Contrôle de la sécurité 

et de la conformité

Ressources humaines 

et communication

Direction fi nancière

Achats

RATP 
INFRASTRUCTURES

Nous sommes désormais réunis au sein de RATP 

Infrastructures. La naissance en ce début d’année 

du nouveau département est l’ultime étape du 

projet de transformation des ingénieries. Le 

contexte est celui de l’ouverture à la concurrence. 

La direction de la RATP affirme poursuivre 

principalement deux objectifs avec cette nouvelle 

organisation. 1) Démontrer que l’entreprise ne 

tire pas avantage de l’activité de gestionnaire de 

l’infrastructure (GI) qu’elle exerce en monopole. 

2) Doter l’opérateur de transport (OT) d’une 

capacité d’ingénierie qui constitue un atout face 

à la concurrence.

Les anciens départements GDI et ING ont disparu 

pour laisser place à RATP Infrastructures, qui 

regroupe désormais près de 3 000 agents et plus 

de 300 prestataires (principalement en provenance 

d’ING).

Les agents venant de GDI forment près des 

deux tiers de l’effectif de RATP Infrastructures. 

Le personnel de trois des quatre unités d’ING 

a également rejoint la nouvelle organisation. 

Avec le renfort d’agents de MOP, la volonté de la 

direction est de rapprocher la conduite de projet 

de la MOE. 

Le département est organisé autour de deux 

pôles : 1) la maintenance et gestion opérationnelle 

des actifs (regroupant les anciennes unités de 

GDI et le GI/GP) ; 2) l’ingénierie de réalisation des 

projets (où l’on retrouve les unités d’ING, ainsi 

qu’une nouvelle : CPI, dédiée à la relation entre la 

maîtrise d’œuvre et la conduite de projets).

« La direction réaffirme sa volonté 

l’accompagnement du personnel afin 

de veiller à préserver la santé physique 

et mentale des salariés concernés. »
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NOUVEAU NÉ
1er janvier 2020, naissance officielle  
du département et de son  
Comité Social et Économique. 

MES CONDITIONS  
DE TRAVAIL  
SE SONT DÉGRADÉES
D’accord 61 %
Pas d’accord 39 %

LE BRUIT NUIT  
FORTEMENT À MA  
CONCENTRATION
D’accord 76 %
Pas d’accord 24 %

 à lire aussiÇa chauffe à la Voie ! (p3)

L’actualité est bien sûr dominée par le combat 

pour nos retraites et contre une réforme qui 

fragilise davantage le système solidaire construit 

à la Libération. Cette question fondamentale 

s’ajoute à d’autres problématiques menaçant  

notre quotidien au travail. Depuis plusieurs mois, 

les élus de GDI sont mobilisés par le Projet de 

transformation des ingénieries, sorti inopinément 

du chapeau de la direction. 
Le Comité Social et Économique central (CSEC, 

successeur du CRE) a imposé une expertise sur les 

orientations, le remembrement des organisations 

et l’accompagnement social. Les résultats 

sont attendus fin 2019 ; nous les partagerons 

grâce au petit journal dont vous avez entre les 

mains le premier numéro. Tous les trimestres, 

nous espérons ainsi rendre accessibles les 

questions abordées au CSE – aujourd’hui celui 

de GDI, bientôt celui de RATP Infrastructures. 

L’expertise commence, mais la direction a depuis 

longtemps décidé d’imposer ses conclusions. 

Dès le 1er janvier, le nouveau département RATP 

Infrastructures réunira les ex GDI, ING et (pour 

partie) MOP. La même précipitation est à l’œuvre 

dans les réorganisations et les déménagements. 

Et comme vous le lirez page suivante, c’est très 

préoccupant. Éric Turban I secrétaire du CSE

ÉDITO

LE BUREAUEric TURBAN secrétaire du CSE> CGT, élu titulaireLuc NAYROLEStrésorier> CGT, élu titulaireFrançois DELGADO > UNSA, élu suppléantJean-René MORVAN > CGT, élu titulaireChristian PAROT > CGT, élu titulaire

REPRÉSENTANTS SYNDICAUXCGT : Céline CASSOU UNSA : Halim BENGUEDDOUDJCFE-CGC : Alex BOUCHAFA 

ÉLUS TITULAIRESTarris Lawson ANDET-ASSANA > CGT
Jamel AMOUNI > SAT

André BAZIN > CGT
Benjamin BROUCHET > CGT

Wady DEBBABI > SAT
Laurent DUMYCZ > UNSA

Yves-Didier COUSSEAU 
> CGT
Sébastien GAJEK > CGT

Christophe HARDY > CGT
Pascal LAMBERT > CGT

David LECLER > CGT
Bruno LESPÉ > CGT

Benoît LUCAS > CGT
Sandrine MATEOS > CGT

Nicolas PRIEUR > CGT
Jean RODRIGUES > CFE-CGC

Sylvain ROUSSEL > UNSA
Frédérique TOUBOUL > UNSA

ÉLUS SUPPLÉANTSJérôme ANDRIEUX > CGT
Sébastien BOIDIN > CGT

Stéphane BONNENFANT 
> CGT
Julien-Pierre FENART > CGT

Carole HENRION > CGT
Fabrice KELLER > CGT

Sébastien LESGENT > CGT
Valentin LERENDU > CGT

Jacky LESCOP > CFE-CGC
Sébastien LIOT > CGT

Paulo LOPES > CGT
Jean-Claude MARQUES 
> UNSA
Marc MURATI > CGT

Teddy PELLETIER > SAT
Rudy ROMERO > CGT

Demba SEMEGA > CGT
Aude SIMON > CFE-CGC

Stéphane TONDUT > CGT

RETRAITES ET TRANSFORMATIONS

LE CSE, C’EST QUOI ?Le Comité Social et Économique, issu de la 

réforme du Code du travail (ordonnances 

Macron), a succédé aux CDEP, CHSCT et DP. 

Dans des conditions moins favorables aux 

représentants du personnel, il reprend les 

prérogatives des trois précédentes instances. 

C’est un lieu d’information et de débat sur 

les politiques de notre département et de 

l’entreprise. Les avis émis par le CSE restent 

cependant consultatifs. Les élus sont des collègues que vous pouvez 

par conséquent consulter sur les questions 

d’organisation, de conditions de travail et de 

sécurité. Ils sont 44 (titulaires et suppléants), 

mais seuls 22 siègent en séance. C’est le 

moment central autour duquel l’activité du 

CSE s’organise. Le bureau administre le CSE et 

anime le travail collectif.

LES 
COMMISSIONSLes interventions des élus sont nourries par 

le travail de trois commissions obligatoires 

: les commissions économique, Formation 

professionnelle, Égalité professionnelle 

(entre les femmes et les hommes) ; et une 

quatrième, facultative mais indispensable à 

GDI : la commission Nouvelles technologies. 

Ces quatre commissions pluralistes sont 

respectivement présidées par Luc Nayroles, 

Pascal Lambert, Frédérique Touboul 
et David Lecler.

LA     NOUVELLEPartie intégrante du CSE, la commission Santé, 

Sécurité et Conditions de Travail (CSSCT) a 

pour lourde charge de remplacer à GDI les deux 

CHSCT disparus. Ils étaient forts de 12 élus 

pour veiller au respect des règles de sécurité 

établies par l’employeur. La nouvelle la CSSCT 

est composée de 5 élus seulement et souffre de 

moyens réduits. Elle a néanmoins déjà diligenté 

plusieurs enquêtes et déposé (à la Voie) 5 droits 

d’alertes en à peine 6 mois.
La commission est présidée par la direction ; 

Christian Parot (CGT) en est le secrétaire.

LE CSE, C’EST QUOI ?Le Comité Social et Économique, issu de la 

réforme du Code du travail (ordonnances 

CSE s’organise. Le bureau administre le CSE et 

anime le travail collectif.

LES 
COMMISSIONS

et David Lecler.

LA     NOUVELLEPartie intégrante du CSE, la commission Santé, 

VOS
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REPRÉSENTANTS

C’EST ÇA L’AVENIR ?Déménagements, précipitation 
et déshumanisation (P2)

LE JOURNAL DES ÉLUS DU COMITÉ SOCIAL ET ECONOMIQUE 
DE GDI

GDI

GDI

GDI

N°1 - DÉCEMBRE 2019

LE JOURNAL DES ÉLUS DU COMITÉ SOCIAL ET ECONOMIQUE 
DE GDI N°1 - DÉCEMBRE 2019

LE JOURNAL DES ÉLUS DU COMITÉ 

SOCIAL ET ÉCONOMIQUEENSEMBLE

N°9 - OCTOBRE 2020

ET AUSSI : 

PAGE 2 EFFECTIFS : CT EN SOUFFRANCE - PAGE 3 POUR SE FORMER, OUVRIR  

UN COMPTE - PAGE 6 SOLIDARITÉ AVEC ALEX - PAGE 7 TÉLÉTRAVAIL,  

RÉSULTATS DU SONDAGE...

DIGITALISATION 

DÉBROUILLEZ-VOUS !

À LIRE PAGES 4 À 5

1ER JANVIER 2020
UN BAPTÊME  
AU NOUVEL AN

LE JOURNAL DES ÉLUS DU COMITÉ 

SOCIAL ET ÉCONOMIQUE

ENSEMBLE
N°8 - SEPTEMBRE 2020

ATTENTION 
MASQUES OBLIGATOIRES EN ENTREPRISE DEPUIS LE 1ER SEPTEMBRE

VAL-BIENVENÜE 
LES RÉSULTATS DE NOTRE ENQUÊTE
NUMÉRO SPÉCIAL PAGES 3 À 7

Pour présenter la nouvelle organisation, le 
CSE édite une plaquette.



4 5

RETRAITES
UNE MOBILISATION 
HISTORIQUE
Commencé fin 2019, par son ampleur et sa durée, le 
mouvement contre la réforme des retraites est le grand 
événement du début 2020. La pandémie a contraint le 
gouvernement à remiser son projet. Jusqu’à quand ?

« QUE DISENT LES AGENTS  
ENGAGÉS DANS LA MOBILISATION ? 
Ils racontent la fierté d’être debout, 
solidaires, dans l’action avec d’autres 
professions quand le pouvoir misait sur la 
division, stigmatisant les régimes spéciaux. » 
ÉDITORIAL , ENSEMBLE N°2

La réforme tire tout le monde 
vers le bas. En tant que femme, 
je suis censée être une des 
«grandes gagnantes», or je 
vois bien qu’un calcul basé sur 
l’ensemble de ma carrière me 
pénalisera. » Aude

Ce que nous chantons lors  
des manifs est très juste :  
“Pour l’honneur des travailleurs, 
et pour un monde meilleur, on est 
là !» Nous avons relevé la tête.” 
Stéphane

Là où les agents sont dans 
l’action depuis les premiers 
jours, la détermination est 
impressionnante. Même parmi 
les non-syndiqués. Pourtant c’est 
dur sur la fiche de paie. » David

Les gens ont bien compris 
l’arnaque du discours sur les 
régimes spéciaux. Derrière ce 
prétexte, le gouvernement veut 
tout faire péter pour qu’on ne soit 
plus en mesure de se mobiliser. » 
Thomas

Le mouvement contre la réforme des retraites 

est d’une ampleur inédite, plus long à la RATP 

qu’en 1995 malgré de très lourds sacrifices 

financiers. Loin d’être terminé, le mouvement 

trouve désormais de nouveaux modes d’action. 

Nous avons voulu témoigner « à chaud » de la 

mobilisation, avec les photos et les témoignages 

des collègues.Que disent les femmes et les hommes engagés 

dans la mobilisation ? Ils racontent la fierté d’être 

debout, solidaires, dans l’action avec d’autres 

professions quand le pouvoir misait sur la division, 

stigmatisant les régimes spéciaux. Les collègues 

nous disent leur colère face à une réforme niant la 

pénibilité de leurs métiers, notamment des 3x8 ou 

du travail de nuit. Et face à un système par points, 

avec un calcul des pensions sur toute la carrière, 

forcément moins avantageux que les 6 derniers 

mois ou les 25 meilleures années. Ce n’est pas un 

hasard si dès le 13 septembre, en préambule au 5 

décembre, la grève avait été puissamment suivie à 

GDI, toutes catégories confondues. 
Soyons en sûrs : quelle qu’en soit l’issue, nous 

vivons un mouvement social qui restera dans 

l’histoire. Éric Turban I secrétaire du CSE

ÉDITO
UN MOMENT HISTORIQUE 

LE JOURNAL DES ÉLUS DU COMITÉ 
SOCIAL ET ÉCONOMIQUE

ENSEMBLE
N°2 - FÉVRIER 2020
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DÉSIN
FORMATION
Il y a d’abord un jeu sur les mots : présenter comme « universel » 

ce qui devait être simplement « uniforme », et prétendre que ce 

principe est respecté malgré la multiplication de cas particuliers 

(dont les policiers). Autres stratagèmes : monter en épingle une 

singularité pour masquer la généralité, de même que l’arbre 

cache la forêt. Embrouiller l’opinion : âge pivot, âge d’équilibre, 

retrait (provisoire), etc. Dans l’entreprise, la direction y est 

même allée de ses vidéos ! Rien ne nous a été épargné. Avec 

la complicité des principaux médias, toujours dociles avec le 

pouvoir. 

C’EST DIT !

COLÈRE
Stéphane BONNENFANT (CT-ESMC-M)

Pourquoi la RATP ne communique-t-elle 

pas de chiffres sur la participation au 

mouvement ? La mobilisation ne s’est pas faite 

contre l’entreprise, mais contre le projet du 

gouvernement. Cependant, on assiste à une 

vraie dérive, avec nos directions qui se font les 

auxiliaires du pouvoir pour vendre la réforme 

! Laquelle est entièrement dans la logique de 

la Loi Travail, du démantèlement de toutes les 

structures sociales, avec une totale absence 

de réponse malgré une durée record de la 

mobilisation, ce qui nourrit une très puissante 

colère.

GRÈVE
Stéphane LEFIEF (ISE-SEE)

Hors mes vacances, j’ai toujours été en grève. 

Dans l’ingénierie, où le taux de gréviste est 

d’habitude marginal, il a culminé à à environ 

23 % le 5 décembre. Le coup de semonce du 

13 septembre nous a redonné confiance. On est 

là ! Contre le système à points, l’âge « pipeau 

» et autres arnaques – par exemple sur les 

pensions de réversion. Et pas de corporatisme. 

Ce que nous chantons lors des manifs est 

très juste : « Pour l’honneur des travailleurs, 

et pour un monde meilleur, on est là ! » Nous 

avons relevé la tête, pris conscience que la 

force des travailleurs, c’est la grève.
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ENSEMBLE
Sébastien LESGENT (TDE-MCBT)

Pour être efficaces, au début du mouvement 

nous avons pu nous organiser (Val-de-

Fontenay) avec les deux autres centres 

caténaires (Bourg-la-Reine et Nanterre). 

Désormais, on cible surtout les journées 

nationales. Je suis heureux de voir que dans 

d’autres secteurs de l’économie, dans le 

privé, ça commence à bouger. Mais n’est-ce 

pas trop tard ? En tout cas, je n’oublierai pas 

les assemblées générales du RER que j’ai 

faites à Torcy, les liens qui se sont noués avec 

d’autres métiers de l’entreprise : conducteurs, 

machinistes, la voie, les collègues mainteneurs 

de MRF... C’est une force qu’il faut entretenir.

FLOU
Aude SIMON (DTI-SI)

Au-delà de la question des régimes spéciaux, il 

s’agit d’une réforme qui tire tout le monde vers 

le bas. En tant que femme, je suis censée être 

une des « grandes gagnantes » de la réforme, 

or je vois bien qu’un calcul basé sur l’ensemble 

de ma carrière me pénalisera. Le système 

est prétendument juste et équitable, mais 

personne n’y gagne et même n’y comprend 

rien. Quand vous vendez votre maison, vous ne 

signez pas sans connaître le prix ! C’est ce qui 

nous est demandé. Professionnellement, avant 

de présenter un projet, je m’assure qu’il tienne 

la route, de pouvoir répondre aux questions. 

Pas le gouvernement, qui a fait l’impasse sur 

les négociations, décidé de passer en force 

pendant les fêtes et mène depuis une guerre 

d’usure. 

C’EST DIT !

2

Réforme des retraites :
Même Villani n’y comprend rien !
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COUP DE CHAUD À LA VOIE
La température monte dans tous 
les attachements. À Massy, puis Nanterre, 
la Villette, République, nuit, jour... ça craque 
de partout, on « dépose le sac ». 
ENSEMBLE N°1,  NOVEMBRE 2019

SALE AMBIANCE À CT-IMS
Les recommandations de l’IAPR visent 
à apaiser le climat. « Jusqu’à quand ? 
s’interroge-t-on. Le mal est fait, et 
les démons reviennent très vite ! » 
ENSEMBLE N°3, MARS 2020

BARBÈS (ESO) À L’ÉTROIT
Étant donné l’exiguïté des locaux, 
un nouveau roulement a été discuté et 
institué fin mai pour permettre un retour  
à la normale.
ENSEMBLE N°6, JUIN 2020

CT ET TDE EN SOUFFRANCE
L’exode continue, les recrutements sont 
à sec. Il faudrait améliorer les conditions 
de travail, les rémunérations, le statut 
(appauvri) qui ne fait plus rêver, 
etc. Dernière idée de la direction ? 
Des affichettes sur les voitures.
ENSEMBLE N°9 -  OCTOBRE 202O

DERNIÈRE MINUTE À TDE
Reçus en audience fin décembre, 
les élus ont demandé pour TDE 
une homogénéisation avec les autres unités 
des critères de présentéisme, c’est-à-dire 
de ne pas déduire les congés spécifiques 
autorisés par l’entreprise (congés spéciaux 
d’ordre familial, absences enfants malades, 
absences proche aidant, CSOM, congé de 
rentrée scolaire) dans le calcul de la PQS.

ET ICI, 
COMMENT ÇA VA ?
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COVID
LE VIRUS FAIT DES VAGUES
Newsletters, affiches, en réunion avec la direction  
et sur le terrain... les élus sont mobilisés pour défendre  
et informer les salariés.

Treize numéros  
de l’Hebdo, affichés  
dans les attachements,  
après quatre newsletters 
diffusées par mail.

MOTUN
CORONAVIRUS
[ kcrcnavirys ] n.m. : 
On l’appelle Covid-19, 2019-nCoV ou SARS-
CoV-2 (Syndrome Respiratoire Aigu Sévère). 
Il appartient à la famille des coronaviridae 
et au genre coronavirus. Lorsque le virus 
était encore lointain, on a plaisanté sur 
sa parenté avec une marque de bière. 
L’origine est commune : le mot latin 
corona, qui signifie « couronne ». Observés 
au microscope, les coronavirus révèlent 
en effet des protubérances évoquant 
les pointes d’une couronne. Appelées « 
spicules », elles jouent un rôle majeur 
dans l’attachement du virus à la membrane 
cellulaire. En quelque sorte, c’est ainsi qu’il 
étreint ses victimes et nous contraint à tenir 
nos distances (de sécurité).

ENSEMBLE N°4, MAI 2020

Il faut bien s’adapter.  
Mais, je mesure aussi dans cette 
expérience les limites du télétravail. 
L’interaction avec les collègues est très 
importante, que ce soit pour parler 
boulot (mais aussi conditions de travail) 
ou simplement pour partager un 
moment agréable autour d’un café. » 
Jérôme

Merci d’entendre aussi la voix des 
télétravailleurs-ses ! J’entends parfois 
de collègues sur le terrain que nous 
serions “bien tranquilles” ! Il a fallu au 
contraire gérer l’urgence. Avec depuis 
des conditions de travail très dégradées, 
dans l’environnement familial, sans 
pièce dédiée... » Frédérique

Face à l’épidémie comme dans toutes 
les situations de risques professionnels, 
la Commission Santé, Sécurité et Conditions 
de Travail est aux côtés des salariés. 

LE BUREAU
Eric TURBAN  

secrétaire du CSE 

> CGT, élu titulaire

Luc NAYROLES 

trésorier 
> CGT, élu titulaire

François DELGADO  

> UNSA, élu suppléant

Jean-René MORVAN  

> CGT, élu titulaire

Christian PAROT  

> CGT, élu titulaire

REPRÉSENTANTS 
SYNDICAUX
CGT : Céline CASSOU 

UNSA : Halim BENGUEDDOUDJ

CFE-CGC : Imed BARKALLAH 

ÉLUS  
TITULAIRES
Tarris Lawson  

ANDET-ASSANA  

> CGT

Jamel AMOUNI  

> SAT

André BAZIN  

> CGT

Benjamin BROUCHET  

> CGT

Wady DEBBABI  

> SAT

Laurent DUMYCZ  

> UNSA

Yves-Didier COUSSEAU  

> CGT

Sébastien GAJEK  

> CGT

Christophe HARDY  

> CGT

Pascal LAMBERT  

> CGT

David LECLER  

> CGT

Bruno LESPÉ  

> CGT

Benoît LUCAS  

> CGT

Sandrine MATEOS  

> CGT

Nicolas PRIEUR  

> CGT

Sylvain ROUSSEL  

> UNSA

Frédérique TOUBOUL  

> UNSA

ÉLUS 
SUPPLÉANTS
Jérôme ANDRIEUX  

> CGT

Sébastien BOIDIN  

> CGT

Stéphane BONNENFANT  

> CGT

Julien-Pierre FENART  

> CGT

Carole HENRION  

> CGT

Fabrice KELLER  

> CGT

Sébastien LESGENT  

> CGT

Valentin LERENDU  

> CGT

Jacky LESCOP  

> CFE-CGC

Sébastien LIOT  

> CGT

Paulo LOPES  

> CGT

Jean-Claude MARQUES  

> UNSA

Marc MURATI  

> CGT

Teddy PELLETIER  

> SAT

Rudy ROMERO  

> CGT

Demba SEMEGA  

> CGT

Aude SIMON  

> CFE-CGC

Stéphane TONDUT  

> CGT

LE CSE,  
C’EST QUOI ?

Le Comité Social et Économique, issu de la 

réforme du Code du travail (ordonnances 

Macron), a succédé aux CDEP, CHSCT et DP. 

Dans des conditions moins favorables aux 

représentants du personnel, il reprend les 

prérogatives des trois précédentes instances. 

C’est un lieu d’information et de débat sur 

les politiques de notre département et de 

l’entreprise. Les avis émis par le CSE restent 

cependant consultatifs. 

Les élus sont des collègues que vous pouvez 

par conséquent consulter sur les questions 

d’organisation, de conditions de travail et de 

sécurité. Ils sont 40 (titulaires et suppléants), 

mais seuls 22 siègent en séance. C’est le 

moment central autour duquel l’activité du 

CSE s’organise. Le bureau administre le CSE et 

anime le travail collectif.

LES 
COMMISSIONS
Les interventions des élus sont nourries par 

le travail de trois commissions obligatoires : 

les commissions Économique, Formation 

professionnelle, Égalité professionnelle  

(entre les femmes et les hommes) ; et une 

quatrième, facultative mais indispensable 

à RATP Infrastructures : la commission 

Nouvelles technologies.  

Ces quatre commissions pluralistes  

sont respectivement présidées par  

Luc Nayroles, Pascal Lambert,  

Frédérique Touboul et David Lecler.

LA     NOUVELLE
Partie intégrante du CSE, la commission Santé, 

Sécurité et Conditions de Travail (CSSCT)  

a pour lourde charge de remplacer à GDI  

les deux CHSCT disparus. Ils étaient forts  

de 12 élus pour veiller au respect des règles  

de sécurité établies par l’employeur.  

La nouvelle la CSSCT est composée  

de 5 élus seulement et souffre de moyens 

réduits. Particulièrement depuis la création  

de RATP Infrastructures et l’augmentation  

du nombre d’agents (lire pages 4 et 5)..

La commission est présidée par la direction ; 

Christian Parot en est le secrétaire.

VOS
REPRÉSENTANTS

GDI

GDI

GDI
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COVID 19

BAISSE 
SIGNIFICATIVE  

DES NOUVEAUX CAS 

DANS LA DERNIÈRE 

PÉRIODE. 
Un agent du département  

a dû cependant être hospitalisé.  

À CT (Joinville), un cluster a été 

signalé à l’Agence régionale  

de santé (ARS), et 17 agents  

vont être testés.  

Pour rappel : le management 

alerte l’ARS, laquelle est en charge 

de l’identification des cas contacts.

TERTIAIRE

DES CHANGEMENTS 

D’HORAIRES
La plage horaire de l’accueil  

à Val-Bienvenüe est réduite  

à partir de lundi (23 novembre)  

et jusqu’au 4 janvier, sauf une 

reprise anticipée de l’activité.  

Les agents d’accueil ne seront  

plus présents physiquement que  

de 8 à 16 heures, avec une pause 

de 12h30 à 13h30. 

La présence des agents  

de sécurité est en revanche 

inchangée, de même que les 

horaires d’ouverture du site :  

7 à 19 heures.

Seuls les postes utilisés  

seront désormais nettoyés.  

Pas de modification cependant 

pour le nettoyage et la désinfection 

des espaces communs et  

des points contacts. 

À noter, l’arrêt de la distribution  

du courrier dans les bureaux.  

Il est désormais à récupérer sur  

le site de Val-Bienvenüe, après 

avoir averti par mail le centre  

de tri : VAL-C-COURRIER@ratp.fr

FAIRE FACE
ENSEMBLE

le fil info du CSE RATP Infrastructures, hebdo n°13

Le CSE et sa CSSCT 

sont mobilisés depuis 

le début de la crise 

pour la protection  

des salariés.

Aujourd’hui 

30 novembre

>>>  Envoyez-nous par mail vos questions, vos observations  

sur le terrain (non-respect des mesures barrières, par exemple).  

L’objectif est de centraliser l’information pour échanger 

efficacement avec la direction.

eric.turban@ratp.fr

christian.parot@ratp.fr

david.lecler@ratp.fr

Nous restons à votre disposition pour vous informer  

au mieux et aider les collègues dans leur quotidien.

Éric turban - 06 78 64 66 84

Christian Parot - 06 20 76 22 85

Retrouvez le CSE sur http://cse-gdi.fr/
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C’EST LA DOTATION 

EN MASQUES TISSU. 

Si besoin,  l’agent doit 

formuler personnellement 

la demande.

Passe sans contact

L’interdiction des « checks » 

pour se saluer a été confirmée 

par le Service de santé au 

travail.

COUVRE-FEUX

FRÉQUENTATION  

DES TRANSPORTS

L’offre « couvre-feux » est pour  

le moment maintenue à 100 %.  

Le trafic voyageurs est de :

50 % en heures de pointe

30 % en heures creuses

15 à 20 % en soirée

PERSONNES VULNÉRABLES

NOUVELLES RÈGLES

De nouvelles dispositions ont été 

prises par décret le 10 novembre. 

1) Les salariés peuvent désormais 

se prévaloir d’un certificat même 

daté d’avant le 1er septembre pour 

bénéficier d’un placement  

en activité partielle. 

2) L’employeur peut certes refuser 

de placer en activité partielle  

un salarié en droit de le demander 

(et non éligible au télétravail),  

mais si et seulement si il apporte  

la preuve de « mesures de 

protection renforcées ».  

En cas de désaccord, le salarié 

peut saisir la Médecine du travail. 

Il est par ailleurs regrettable que 

le nouveau décret maintienne 

l’exclusion du bénéfice de l’activité 

partielle pour les salariés 

partageant le domicile d’une 

personne vulnérable.

Rappel : le code de pointage  

à utiliser est le 746.

ATTENTION !
L’écrêtement des CA sera bien  

appliqué au 31 décembre. 

Rappel, 6 CA peuvent être reportés 

sur l’année N+1

À savoir
Lors des visites de ligne,  

pour des raisons pratiques et  

de sécurité évidentes, l’usage 

des trompettes ne permet  

pas le port du masque.  

Par ailleurs, les élus ont 

demandé pour les agents 

travaillant en tunnel la 

généralisation des masques 

FFP2.

Recensement des cas  

avérés au 18 novembre 

(total des cas depuis  

le début de l’épidémie)

CT : 10

ESO : 6 

TDE : 20

VOIE : 27

Total DGOA : 63

CPI : 10

ISE : 7

OIT : 17

STF : 15

Total DPI : 49

Total FC : 4

Total RATP Infrastructures : 116

MESURE ANTI COVID
UNE RENTRÉE DANS LA CONTRADICTIONLe premier ministre a annoncé  le renforcement des mesures  anti-covid. Pourtant, peu de  concret dans son intervention, hormis le raccourcissement de  la quatorzaine en « septaine »  (7 jours d’isolement dès les premiers symptômes). Nul doute que cette mesure va se décliner rapidement à la RATP. Précédemment, le gouvernement avait aussi réduit drastiquement la liste des personnes  vulnérables pouvant bénéficier d’un arrêt de travail (décret du 30 août).

Info GIS : les visites périodiques sont décalées (au plus tôt) à la fin de l’année 2020, afin que les médecins du travail puissent se concentrer sur les visites prioritaires en cette période : reprise du travail, suivi des agents vulnérables, visites d’embauche et prévention des risques liés à l’épidémie.

RESTAURANTS
DÉJEUNER  EN TOUTE SÉRÉNITÉDe nouvelles mesures sont mises en œuvre dans les restaurants du CE, dont un contrôle renforcé des flux, du nettoyage, et le marquage des sièges à Val-Bienvenüe. À Jorasses, le restaurant Eurest rouvre cette semaine. Un rappel : pour freiner la propagation du virus, le respect des gestes barrières est impératif.À noter : foodtruck tous les jeudis désormais sur le parvis de Val-Bienvenüe.

ÉCOLES

NOUVELLES DISPOSITIONSLe gouvernement a annoncé la réactivation du dispositif de chômage partiel pour les parents n’ayant pas d’autre choix que de s’arrêter de travailler pour garder leurs enfants en raison de la fermeture de leur crèche, école ou collège.
Le dispositif concerne exclusivement les salariés non-éligibles au télétravail, qui sont alors pointés en chômage partiel (code 746). L’enfant doit être âgé de moins de 16 ans. Le ou la salariée (un seul parent fait la demande) doit présenter un justificatif nominatif de l’établissement scolaire et une attestation sur l’honneur qu’il remplit bien les conditions pour bénéficier de l’arrêt (un seul parent fait la demande, aucun des parents ne peut télétravailler). Un nouveau modèle d’attestation sera bientôt téléchargeable en ligne.Le justificatif de l’établissement scolaire doit, en principe, indiquer la durée de la fermeture. À défaut, le salarié est tenu d’informer son manager de la date où intervient la reprise des cours. En tout état de cause, il lui sera demandé de fournir un nouveau justificatif après deux semaines d’arrêt. Il avait été proposé à certains salariés de poser des congés pour pouvoir garder leur enfant ; la possibilité de basculer ces congés sur du chômage partiel doit leur être présentée.Ces différentes dispositions peuvent être appliquées rétroactivement (jusqu’au  1er septembre), à la condition que le salarié produise un justificatif de l’établissement scolaire couvrant cette période.

FAIRE FACE ENSEMBLE
le fil info du CSE RATP Infrastructures, hebdo n°11Le CSE et sa CSSCT sont mobilisés depuis le début de la crise pour la protection  des salariés.

Permanence 
Médecine du travail :De 8h à 23h – 7jrs/7 01 58 78 99 99

Aujourd’hui 
15 septembre

Attention ! Le chômage partiel induit une perte de rémunération, puisque le salarié est indemnisé comme en absence maladie.  Les élus ont interpellé à ce propos la direction : qu’en  sera-t-il de l’intéressement,  de la participation… ?
>>>  Envoyez-nous par mail vos questions, vos observations  
sur le terrain (non-respect des mesures barrières, par exemple).  
L’objectif est de centraliser l’information pour échanger efficacement avec la direction.
eric.turban@ratp.frchristian.parot@ratp.frdavid.lecler@ratp.fr

Nous restons à votre disposition pour vous informer  au mieux et aider les collègues dans leur quotidien.Éric turban - 06 78 64 66 84Christian Parot - 06 20 76 22 85
Retrouvez le CSE sur http://cse-gdi.fr/
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C’EST LE NOMBRE  DE CAS AVÉRÉS  
(au 8 septembre) pour tout le département RATP Infrastructures. Malgré les avertissements des élus en juin, les conditions du chantier du RVB ont suscité un cluster, avec 13 cas (deux à la Voie,  3 à OIT et 8 dans des entreprises extérieures).

À savoir
L’identification des cas contacts est faite par le manager en lien avec le salarié testé positif et avec la médecine du travail. Les cas contacts sont appelés à consulter leur médecin traitant pour effectuer sans délai un test virologique et, si le télétravail est impossible, pour obtenir un arrêt de travail en attendant le résultat. Si le médecin traitant ne veut pas faire d’arrêt, l’agent est orienté vers la médecine du travail.

« NOUS AURONS  
BEAUCOUP DE LEÇONS  
À TIRER DE CETTE PÉRIODE. 
À propos de l’importance des 
services publics. (...) Le manque de 
considération que subissent dans 
notre société les salariés au service 
de l’intérêt commun sera demain 
plus intolérable que jamais. »
ÉDITORIAL , ENSEMBLE N°4, MAI 2020.
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Vos élus au 
CSE RATP Infrastructures 

vous souhaitent, 
à vous et à vos proches, 
le meilleur pour 2021 !


